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OUVERTURE DEMAIN DE LA 2E SESSION ORDINAIRE DE L’ANNÉE 2026

DJOGBÉNOU prêt à accueillir TALON 
et les présidents d’institutions 

L’Assemblée nationale ouvre ses 
travaux ce mercredi 21 octobre 
dans un contexte marqué par de 
fortes attentes institutionnelles. Le 
président Joseph DJOGBÉNOU 
s’apprête à recevoir le chef de 
l’État et les responsables des autres 
institutions de la République pour 
ce rendez-vous majeur de la vie 
parlementaire.

Le Palais des Gouverneurs s’ap-
prête à renouer avec l’efferves-
cence des grands rendez-vous insti-
tutionnels. Ce mercredi 21 octobre 
2026, l’Assemblée nationale doit 
procéder à l’ouverture de sa deu-
xième session ordinaire de l’an-
née, sous la présidence de Joseph 
DJOGBÉNOU. À cette occasion, 
le président de l’institution parle-
mentaire se prépare à accueillir le 
président de la République, Patrice 
TALON, ainsi que les autres pré-
sidents d’institutions.

Cette cérémonie solennelle consti-
tue un moment important de la vie 
démocratique béninoise. Elle offre 
aux institutions de la République 
l’occasion de se retrouver autour 

des enjeux majeurs de gouver-
nance, de fonctionnement de l’État 
et de consolidation de la démocra-
tie.

À la tête de l’Assemblée nationale, 
Joseph DJOGBÉNOU entend don-
ner à cette rentrée parlementaire 
toute la solennité qu’exige un tel 
rendez-vous. La présence annon-
cée du chef de l’État et des respon-
sables des institutions viendrait 
souligner l’importance de cette sé-
quence institutionnelle.

Au-delà de la cérémonie d’ouver-
ture, cette deuxième session or-
dinaire devrait être marquée par 
l’examen des dossiers inscrits 
à l’ordre du jour parlementaire, 
conformément aux priorités et aux 
exigences du calendrier législatif.

Les regards seront ainsi tournés 
vers le Palais des Gouverneurs, où 
les travaux de cette nouvelle ses-
sion ouvriront une étape supplé-
mentaire dans l’agenda de la re-
présentation nationale.

Emeric Joël ALLAGBE
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BIO TCHANÉ plaide pour une meilleure 
préparation aux mutations du travail

À l’ouverture du Forum régional multipar-
tite de Cotonou, le président du Conseil éco-
nomique et social (CES) a appelé à antici-
per les effets de l’intelligence artificielle et 
de la transformation numérique sur l’em-
ploi. Il préconise notamment le renforce-
ment des compétences, l’inclusion et le dia-
logue entre les acteurs du monde du travail.

L’avenir du travail en Afrique face à l’es-
sor des nouvelles technologies était au cœur 
des échanges du Forum régional multipar-
tite de Cotonou, ouvert le vendredi 16 oc-
tobre 2026. À cette occasion, le président du 
Conseil économique et social (CES), Abdo-
ulaye BIO TCHANÉ, a mis en évidence les 
enjeux liés aux mutations technologiques et 
l’urgence de préparer les économies afri-
caines à ces évolutions.

Pour lui, l’enjeu est de tirer profit des op-
portunités offertes par l’innovation, tout en 
préservant les intérêts des travailleurs et en 
renforçant la compétitivité des entreprises.

L’Afrique face aux défis de la révolution 
numérique

Organisée au Sofitel Cotonou Marina Ho-
tel & Spa par le Conseil national du patro-
nat du Bénin (CNP-Bénin) et l’Organisation 
internationale des employeurs (OIE), avec 
le soutien de l’Union européenne, cette ren-
contre rassemble des représentants des pou-
voirs publics, du secteur privé, des organi-
sations de travailleurs ainsi que des experts 
et partenaires internationaux.

Placés sous le thème « Les technologies 
et l’avenir du travail en Afrique », les tra-
vaux portent sur les conséquences de l’in-
telligence artificielle, de l’automatisation et 
de la transformation numérique sur les acti-
vités économiques. Ces innovations modi-
fient progressivement les métiers, les mé-
thodes de production et les exigences du 
marché de l’emploi.

Face à ces changements, les pays africains 
sont appelés à développer des stratégies per-
mettant de transformer les avancées techno-
logiques en véritables leviers de croissance, 
de création d’emplois et de développement 
économique.

La formation, un levier essentiel pour l’em-
ploi

Dans son intervention, Abdoulaye BIO 
TCHANÉ a mis en avant les perspectives 
offertes par les nouvelles technologies en 
matière de productivité, de créativité et 
d’émergence de nouvelles activités. Il a 
toutefois souligné l’importance d’anticiper 
leurs répercussions sur l’emploi et la pro-
tection sociale.

La préparation de la jeunesse aux métiers de 
demain constitue, à cet égard, un défi ma-
jeur. Le développement des compétences 
scientifiques et numériques, ainsi que la 
promotion de la formation continue, appa-
raissent indispensables pour permettre aux 
travailleurs de s’adapter aux exigences d’un 
marché de l’emploi en constante évolution.

Le président du CES a également insisté sur 
la nécessité de veiller à ce que les bénéfices 

de la transition numérique soient acces-
sibles à toutes les catégories sociales. Les 
femmes, les populations rurales et les pe-
tites et moyennes entreprises doivent pou-
voir saisir les opportunités qu’offre cette 
transformation, afin d’éviter que les inéga-
lités existantes ne se creusent davantage.

Un dialogue multipartite pour des solutions 
durables

Au-delà des innovations technologiques, 
Abdoulaye BIO TCHANÉ a souligné le rôle 
déterminant du dialogue entre les pouvoirs 
publics, les employeurs, les travailleurs et 
les milieux universitaires. La concertation 
entre ces différents acteurs doit permettre de 
concevoir des réponses adaptées aux réali-
tés économiques et sociales des pays afri-
cains.

Les réflexions engagées à Cotonou am-
bitionnent ainsi de faire émerger des pro-
positions concrètes autour de la formation 
professionnelle, de la modernisation des en-
treprises et du renforcement de la protec-
tion sociale.

À travers ce forum, une conviction se dé-
gage : l’Afrique doit anticiper les mutations 
technologiques plutôt que de les subir. La 
réussite de cette transition dépendra de sa 
capacité à concilier innovation, compétiti-
vité, inclusion sociale et respect de la digni-
té humaine, pour faire des technologies un 
véritable instrument de progrès au service 
des entreprises et des travailleurs.

Emeric Joël ALLAGBE

FORUM RÉGIONAL MULTIPARTITE DE COTONOU
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ELONA HOUSE, un cadre d’exception 
pour les fêtes et les conférences

À Djassin Hounvié, dans la ville de Por-
to-Novo, ELONA HOUSE se positionne 
comme une adresse de choix pour l’orga-
nisation de mariages, anniversaires, céré-
monies familiales et rencontres profession-
nelles. Avec ses espaces aménageables, ses 
salles climatisées et ses équipements adap-
tés, l’établissement entend offrir aux parti-
culiers comme aux entreprises un cadre pro-
pice à la réussite de leurs événements.

Trouver un espace approprié pour organiser 
une cérémonie ou une rencontre profession-
nelle constitue souvent un véritable défi. À 
Porto-Novo, ELONA HOUSE apporte une 
réponse à ce besoin en mettant à la disposi-
tion de sa clientèle des salles de fêtes et de 
conférences adaptées à différentes occasions.

Que ce soit pour un mariage, un anniver-
saire, une communion, un baptême ou une 
réunion professionnelle, l’établissement pro-
pose un cadre accueillant permettant de re-
cevoir les invités dans de bonnes conditions. 
La modularité des espaces constitue l’un de 
ses atouts, offrant la possibilité d’adapter la 
configuration des salles à la nature et à l’en-
vergure de chaque manifestation.

Des prestations pensées pour le confort des 
clients

Au-delà de la mise à disposition des espaces, 
ELONA HOUSE met en avant plusieurs ser-
vices destinés à faciliter l’organisation des 
événements. L’établissement dispose notam-
ment de salles climatisées, d’une assistan-
ce technique professionnelle et d’un groupe 
électrogène disponible pour contribuer à la 
continuité des activités en cas de coupure 
d’électricité.

Ces équipements représentent des avantages 
importants pour les organisateurs soucieux 
du confort de leurs invités et du bon dérou-
lement de leurs cérémonies. Ils permettent 
également d’envisager des rencontres pro-
fessionnelles et des conférences dans un en-
vironnement adapté.

Une adresse accessible à Porto-Novo

Situé à Djassin Hounvié, dans la ville ca-
pitale , ELONA HOUSE ambitionne de ré-

pondre aux attentes des familles, des asso-
ciations, des entreprises et des institutions à 
la recherche d’un espace pour leurs mani-
festations.

À travers son offre de salles de fêtes et de 
conférences, l’établissement mise sur la po-
lyvalence de ses installations pour accompa-
gner les moments heureux des familles ain-
si que les activités du monde professionnel.

Pour toute information ou réservation, les in-
téressés peuvent contacter ELONA HOUSE 
aux numéros suivants : 0198904640 / 
0155499999 ou 0195534395 / 0155500707.

ELONA HOUSE : un espace pour célébrer, 
se réunir et réussir ses événements.

Marie Estelle AKANNI

ÉVÉNEMENTIEL À PORTO-NOVO
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Prise de fonction des nouveaux CM et CT de Djogbenou

La salle Idji Kolawolé du Palais des 
Gouverneurs a servi de cadre à la 
cérémonie de prise de fonction des 
nouveaux Chargés de mission et 
conseillers techniques du président de 
l’Assemblée nationale, Joseph DJO-
GBÉNOU. Parmi les personnalités 
concernées figure l’He CM Rachida-
tou FATOLOU, récemment nommée 
Chargée de mission du président de 
l’institution parlementaire.

La cérémonie a été conduite par le 
Directeur de cabinet du président de 
l’Assemblée nationale, Abou TO-
ROU, et le Secrétaire général admi-
nistratif, Fourier DONKPEGAN. En 
présence de plusieurs cadres et direc-
teurs de l’administration parlemen-
taire, ils ont procédé à l’installation 
des nouveaux responsables dans leurs 
fonctions respectives.

Dans une ambiance sobre, cette cé-
rémonie marque une nouvelle étape 
dans l’organisation du cabinet du pré-
sident Joseph DJOGBÉNOU. Elle 
consacre l’entrée en fonction des 
nouveaux collaborateurs appelés à 
accompagner le président de l’As-
semblée nationale dans l’accomplis-
sement de ses missions institution-
nelles.

Rachidatou FATOLOU remercie le 
président Joseph DJOGBÉNOU

Au terme de la cérémonie, l’He CM 
Rachidatou FATOLOU a exprimé sa 
reconnaissance au président de l’As-
semblée nationale, Joseph DJOGBÉ-
NOU, à la suite de sa nomination en 
qualité de Chargée de mission. À tra-
vers ces remerciements, elle témoigne 
sa gratitude pour la confiance placée 
en elle.

Cette nomination constitue une nou-
velle responsabilité pour Rachidatou 
FATOLOU au sein de l’institution 
parlementaire. Désormais en fonc-
tion, elle est appelée à contribuer, 
dans le cadre de ses attributions, à 
l’accompagnement de l’action du pré-
sident de l’Assemblée nationale.

La cérémonie aura ainsi été mar-
quée par l’installation officielle des 
nouveaux collaborateurs et par le té-
moignage de reconnaissance de Ra-
chidatou FATOLOU à l’endroit du 
président Joseph DJOGBÉNOU.

Emeric Joël ALLAGBE

ASSEMBLÉE NATIONALE

( L’HE CM RACHIDATOU FATOLOU EXPRIME SA GRATITUDE AU PRÉSIDENT AU TERME DE LA CÉRÉMONIE )

Agonkan multiplie les alliances pour défendre le Bénin
L’Inde et l’Union européenne au 
cœur de nouvelles perspectives de 
coopération militaire

Le Bénin renforce son ouverture 
diplomatique dans le domaine de 
la défense. Le ministre délégué 
chargé de la Défense nationale, 
Gildas Habib Agonkan, a échan-
gé avec des représentants de l’Inde 
et de l’Union européenne autour 
du renforcement des capacités des 
Forces armées béninoises. Une dé-
marche qui traduit la volonté des 
autorités de diversifier leurs parte-
nariats face aux défis sécuritaires.

Deux partenaires, un même ob-
jectif

La coopération militaire occupe 
une place importante dans la stra-
tégie béninoise de défense. Le jeu-
di 15 octobre 2026, Gildas Habib 
Agonkan a reçu l’ambassadeur 
de l’Inde près le Bénin, Abhishek 

Singh. Les discussions ont porté 
sur plusieurs pistes de collabora-
tion, notamment la formation mili-
taire, le partage d’expertise et l’ac-
cès à des équipements adaptés aux 
besoins des forces nationales.

Cette coopération pourrait contri-
buer à améliorer les capacités opé-
rationnelles des Forces armées bé-
ninoises, confrontées à des enjeux 
sécuritaires grandissants. Pour le 
Bénin, l’objectif est de renforcer 
ses moyens d’action tout en élar-
gissant le cercle de ses partenaires 
stratégiques.

La coopération européenne se 
poursuit

Le ministre a également reçu l’am-
bassadeur de l’Union européenne 
près le Bénin, Stéphane Mund, ac-
compagné du colonel Yves Gas-
tine, attaché de défense sortant, 
venu faire ses adieux après deux 

années de mission. Son succes-
seur, le colonel Charles Michel, a 
exprimé sa volonté de poursuivre 
et de consolider la coopération mi-
litaire avec le Bénin.

Ces échanges témoignent de la 
volonté de Cotonou de maintenir 
des relations de confiance avec ses 
partenaires traditionnels, tout en 
explorant de nouvelles possibili-
tés d’accompagnement.

Renforcer les moyens de défense

Dans un environnement régional 
marqué par la persistance des me-
naces terroristes, la diversification 
des alliances constitue un enjeu 
stratégique pour le Bénin. Au-de-
là des rencontres diplomatiques, 
l’efficacité de cette démarche dé-
pendra de la concrétisation des 
engagements, notamment en ma-
tière de formation, d’équipements 
et d’appui technique.

À travers ces initiatives, Gildas 
Habib Agonkan entend inscrire 
la coopération internationale au 
service du renforcement de la dé-
fense nationale. Un objectif es-
sentiel pour préserver l’intégrité 

territoriale, consolider la stabilité 
et mieux assurer la protection des 
populations.

Emeric Joël ALLAGBE

SÉCURITÉ ET COOPÉRATION INTERNATIONALE



JOURNAL D’INFORMATION, D’ANALYSE, D’INVESTIGATION ET DE PUBLICITE PARAISSANT AU BENIN

L’EMBLÈME N° 667 DU 20 OCTOBRE 2026SOCIÉTÉ6

L’Emblème du Jour renforce sa présence numérique 
et ouvre ses portes aux partenaires publicitaires

Le quotidien béninois mise sur ses plateformes 
numériques pour rapprocher l’information des 
lecteurs et offrir de nouvelles opportunités de 
visibilité aux annonceurs.

Dans un paysage médiatique en pleine mu-
tation, marqué par la montée en puissance 
du numérique et l’évolution des habitudes de 
consommation de l’information, L’Emblème 
du Jour entend consolider sa proximité avec 
le public béninois. À travers ses plateformes 
numériques, notamment lemblemedujour.com 
et lemblemedujour.bj, le quotidien ambitionne 
de rendre l’actualité plus accessible, tout en 
développant des opportunités de partenariat 
au profit des entreprises, institutions et acteurs 
économiques.

« L’information fiable, à portée de clic ! » 
C’est autour de cette ambition que le jour-
nal invite les internautes à retrouver en ligne 
les principales actualités du Bénin. Politique, 
économie, société, culture et sport : les diffé-
rentes rubriques du média permettent aux lec-
teurs de suivre les événements et les sujets qui 
animent la vie nationale.

Au-delà de la diffusion de l’information, cette 
présence sur le web traduit la volonté du quo-
tidien de s’adapter aux nouveaux usages. L’ac-
cès aux contenus depuis un ordinateur, une ta-
blette ou un téléphone portable constitue un 
atout pour toucher un public diversifié, au Bé-
nin comme au sein de la diaspora.

Une opportunité pour les annonceurs

Parallèlement à cette dynamique numérique, 
L’Emblème du Jour lance un appel aux en-
treprises, institutions, organisations et pro-
moteurs désireux d’accroître la visibilité de 
leurs produits, services ou activités. Le jour-
nal leur propose de devenir des partenaires pu-
blicitaires en associant leur image à un média 
consacré à l’actualité béninoise.

Bannières publicitaires, articles sponsorisés, 
encarts et annonces figurent parmi les for-
mats mis en avant pour répondre aux diffé-
rents besoins de communication. L’objectif est 
de permettre aux annonceurs de mieux faire 
connaître leurs activités et de toucher des lec-
teurs susceptibles de s’intéresser à leurs offres.

Le quotidien met également en avant la pos-
sibilité de développer des collaborations du-
rables avec ses partenaires, dans une logique 

de visibilité et de valorisation de leurs initia-
tives.

Miser sur une communication de proximité

À travers cette démarche, L’Emblème du Jour 
entend faire de ses supports médiatiques un 
espace de rencontre entre l’information, les 
lecteurs et les acteurs économiques. Dans un 
environnement où la communication numé-
rique occupe une place croissante, cette stra-
tégie offre aux annonceurs une possibilité sup-
plémentaire de renforcer leur présence auprès 
du public.

Installé à Djassin Houinvié, à Porto-Novo, le 

journal invite ainsi les structures intéressées 
à prendre contact avec son équipe pour obte-
nir davantage d’informations sur les possibi-
lités de collaboration et réserver leurs espaces 
publicitaires.

En conjuguant information, présence numé-
rique et communication commerciale, L’Em-
blème du Jour affirme sa volonté de participer 
à l’évolution du paysage médiatique béninois 
et de contribuer à une meilleure diffusion de 
l’actualité nationale.

Emeric Joël ALLAGBE

MÉDIAS ET COMMUNICATION AU BÉNIN
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Wadagni met en place un Comité national du Numérique

Pilotage stratégique, intelligence artificielle et cybersé-
curité au cœur du dispositif

Le Bénin renforce sa gouvernance numérique. À travers 
le décret n°2026-579 du 2 septembre 2026, le président 
de la République, Romuald Wadagni, a institué le Co-
mité national du Numérique. Placée auprès du chef de 
l’État, cette instance est chargée de coordonner les orien-
tations stratégiques du pays en matière de transforma-
tion digitale, tout en veillant à la sécurité et à la souve-
raineté numériques.

La transformation digitale franchit une nouvelle étape au 
Bénin. Avec la création du Comité national du Numé-
rique, les autorités entendent consolider la coordination 
des politiques publiques liées aux technologies de l’infor-
mation, à l’intelligence artificielle et à la cybersécurité.

Selon les dispositions du décret, cet organe intervient au 
plus haut niveau de l’État afin de garantir une meilleure 

cohérence entre les initiatives numériques publiques et 
les priorités nationales. Il assure notamment le suivi des 
décisions relatives à la modernisation numérique de l’ad-
ministration et à la protection des systèmes d’informa-
tion stratégiques.

Un organe au cœur de la stratégie numérique

Présidé par le chef de l’État ou son représentant, le Co-
mité national du Numérique rassemble plusieurs respon-
sables des structures publiques intervenant dans le sec-
teur. Sa composition comprend notamment le ministre 
chargé de la Transformation digitale et de l’Innovation, 
ainsi que les responsables de l’Agence des systèmes d’in-
formation et du numérique (ASIN), du Centre national 
d’investigations numériques (CNIN) et de l’Agence na-
tionale de cybersécurité et de résilience (ANCR).

Trois personnalités reconnues pour leurs compétences en 
transformation digitale et en sécurité numérique peuvent 
également y siéger, pour un mandat de trois ans renou-
velable une fois.

Anticiper les menaces et accélérer les projets

Au-delà de la coordination institutionnelle, le Comité 
aura pour mission de suivre les évolutions technologiques 
susceptibles d’influencer l’avenir du Bénin. L’intelli-
gence artificielle figure notamment parmi les domaines 
nécessitant une attention particulière, compte tenu des 
opportunités qu’elle offre, mais aussi des risques qu’elle 
peut engendrer.

L’instance devra également veiller à la protection des in-
frastructures numériques critiques, à la sécurisation des 
données stratégiques et à l’évaluation des performances 

des structures publiques engagées dans la transforma-
tion digitale.

Autre responsabilité importante : examiner les projets 
numériques structurants de l’État, ainsi que les partena-
riats technologiques stratégiques susceptibles d’avoir des 
implications sur la souveraineté numérique nationale.

Un suivi renforcé de l’action publique

Pour assurer l’application de ses orientations, le Comité 
disposera d’un secrétariat permanent chargé du suivi des 
décisions et de la mise à jour d’un tableau de bord des 
projets et réformes. Cet outil devra être actualisé chaque 
trimestre afin de mieux apprécier l’état d’avancement des 
initiatives engagées.

Le Comité se réunira en session ordinaire une fois par 
trimestre et pourra être convoqué chaque fois que les 
circonstances l’exigeront. Il pourra également proposer 
des mesures d’accélération, de réorientation ou d’arrêt 
des projets dont les résultats ne répondraient pas aux ob-
jectifs fixés.

À travers ce dispositif, le gouvernement entend renfor-
cer le pilotage de la transformation numérique, amélio-
rer l’efficacité des investissements publics dans le sec-
teur et mieux protéger les intérêts stratégiques du pays.

La création du Comité national du Numérique traduit 
ainsi la volonté de placer les enjeux technologiques, la 
cybersécurité et la souveraineté numérique au cœur de 
la gouvernance de l’État béninois.

Emeric Joël ALLAGBE

TRANSFORMATION DIGITALE AU BÉNIN

Édouard LOKO et Claudy SIAR misent sur une meilleure visibilité du Bénin
À l’issue d’une audience à la HAAC, les 
deux personnalités ont échangé sur le rôle 
des médias publics et privés dans la pro-
motion de l’image du Bénin, de sa culture 
et de ses talents à l’échelle internationale. 
Une rencontre qui ouvre la voie à de nou-
velles initiatives.

Le rayonnement médiatique du Bénin et 
la valorisation de son image à l’interna-
tional ont été au cœur d’une audience te-
nue ce lundi 19 octobre 2026 au siège de 
la Haute Autorité de l’audiovisuel et de 
la communication (HAAC), à Cotonou. 
Le président de l’institution, Édouard C. 
LOKO, a reçu Claudy SIAR, directeur 
de l’agence Bénin Influence et chargé de 
mission du président de la République 
pour la Culture, les Médias et la Visibi-
lité du Bénin.

Cette rencontre a permis d’aborder les 
perspectives de collaboration entre les 
acteurs du secteur médiatique, dans 
un contexte marqué par l’accélération 
des échanges numériques et l’impor-
tance croissante de l’information dans 
la construction de l’image des nations.

Pour Claudy SIAR, il est essentiel de 
conjuguer les efforts afin de mieux faire 
connaître le Bénin, son patrimoine cultu-
rel, ses talents et ses ambitions. À sa sor-
tie d’audience, il a salué le dynamisme 
du président de la HAAC, qu’il considère 
comme un acteur engagé, avant d’insis-

ter sur la nécessité de mener des actions 
concrètes en faveur d’une présence bé-
ninoise plus affirmée dans l’espace mé-
diatique africain et international.

Les médias privés également interpellés

Dans cette dynamique, le directeur de Bé-
nin Influence a salué les ambitions affi-
chées par la Société de radio et de télé-
vision du Bénin (SRTB S.A.) lors de sa 
conférence de rentrée, organisée le same-
di précédent. Pour lui, la progression des 
médias de service public doit s’accompa-
gner d’une mobilisation accrue des mé-
dias privés.

Il estime que ces derniers ont un rôle dé-
terminant à jouer dans la diffusion d’une 
image fidèle du Bénin, mettant en évi-
dence son renouveau, son dynamisme et 
sa volonté de peser davantage dans les 
échanges régionaux et internationaux.

« Nous avons une montée en gamme avec 
le service public, il faut aussi s’interro-
ger sur le rôle des médias privés », a-t-il 
souligné, appelant les professionnels bé-
ninois à mieux porter eux-mêmes le ré-
cit de leur pays.

L’enjeu, selon lui, est de faire connaître 
les réalisations, les ambitions et les atouts 
du Bénin à travers des contenus capables 
de toucher aussi bien les populations na-
tionales que les publics étrangers. Une 

démarche qui vise à donner davantage de 
visibilité aux initiatives locales et à ren-
forcer la maîtrise du discours sur l’iden-
tité et les perspectives du pays.

Vers de nouvelles initiatives médiatiques

Au-delà des échanges institutionnels, 
cette audience traduit la volonté de rap-
procher les acteurs de la régulation, les 
médias et les initiatives consacrées à la 
visibilité du Bénin. Dans un environne-
ment où l’image d’un pays se construit 
aussi à travers la circulation rapide des 
contenus et les réseaux numériques, la 
complémentarité entre médias publics 
et privés apparaît comme un levier im-
portant.

Une annonce majeure est également at-
tendue à l’issue de cette rencontre, avec 
la tenue prochaine d’une initiative dont 
les détails restent à préciser. Celle-ci 
pourrait contribuer à donner une nou-
velle impulsion aux réflexions sur la 
place du Bénin dans le paysage média-
tique contemporain.

À travers ces échanges, l’ambition affi-
chée est claire : faire des médias un ins-
trument de valorisation du patrimoine, de 
promotion des talents et de consolidation 
de la présence du Bénin sur les scènes 
africaine et internationale.

Emeric Joël ALLAGBE

MÉDIAS ET RAYONNEMENT INTERNATIONAL
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Résidences FENOU : le confort d’un appar-
tement, la chaleur d’un véritable foyer

À Porto-Novo, les visiteurs disposent désor-
mais d’une adresse pensée pour conjuguer 
confort, convivialité et sérénité.

À la recherche d’un cadre agréable pour sé-
journer à Porto-Novo ? Les Résidences FE-
NOU proposent une formule qui entend ré-
pondre aux attentes des touristes, voyageurs 
d’affaires, familles et visiteurs de passage dans 
la capitale béninoise. Situées à Djassin Houin-
vié, à Dowa, ces résidences mettent en avant 
des appartements conçus pour offrir aux occu-
pants une expérience différente de celle d’un 
hébergement classique.

Loin de l’ambiance impersonnelle que peuvent 
parfois offrir certains établissements, les Ré-
sidences FENOU misent sur une atmosphère 
chaleureuse et familiale. « Votre confort, notre 
priorité », telle est la promesse affichée par 
l’établissement, qui invite les visiteurs à re-
trouver la chaleur d’un foyer durant leur séjour.

Comme à la maison, loin de chez soi

Pour les touristes qui souhaitent prendre le 
temps de découvrir Porto-Novo et ses envi-
rons, disposer d’un espace confortable consti-
tue un véritable atout. Les Résidences FENOU 
proposent ainsi des chambres privées et des es-
paces de vie conviviaux, permettant aux visi-
teurs de se détendre après leurs sorties, de par-
tager des repas et de préparer sereinement leurs 
activités du lendemain.

L’aménagement intérieur, présenté comme au-
thentique et soigné, associe confort et fonction-
nalité. L’objectif est de permettre à chaque ré-
sident de profiter de son séjour à son propre 
rythme, que ce soit pour quelques nuits ou pour 
une période plus longue.

Une adresse adaptée aux touristes

Porto-Novo constitue une étape incontour-
nable pour les visiteurs désireux de découvrir 
le patrimoine, la culture et l’histoire du Bénin. 
Pour accompagner cette découverte, le choix 
de l’hébergement joue un rôle important.

En optant pour les Résidences FENOU, le 
voyageur peut bénéficier d’un cadre résidentiel 
qui favorise à la fois repos, intimité et convivia-
lité. L’établissement met notamment en avant 
quatre caractéristiques : luxe et confort, décor 
authentique, prix abordable et emplacement 
stratégique.

Cette combinaison vise particulièrement les 
touristes qui recherchent une alternative aux 
hôtels traditionnels, avec davantage de sensa-
tion de « chez-soi ».

Un séjour sans interruption grâce au groupe 
électrogène

Autre élément mis en avant par les Résidences 
FENOU : la disponibilité d’un groupe électro-
gène sur place. Cette solution permet à l’éta-
blissement de maintenir ses services en cas de 
coupure d’électricité, contribuant ainsi à assu-
rer la continuité et le confort du séjour.

Pour un visiteur qui souhaite profiter pleine-
ment de ses vacances, disposer d’un héberge-
ment où les commodités essentielles restent 
accessibles constitue un avantage appréciable.

Porto-Novo autrement, avec FENOU comme 
point de départ

Séjourner aux Résidences FENOU, c’est éga-
lement choisir de s’installer dans l’environne-
ment de Porto-Novo pour mieux partir à la dé-
couverte de la ville et de ses richesses. Après 
une journée consacrée aux visites, aux ren-
contres ou aux activités professionnelles, les 
voyageurs peuvent retrouver un espace conçu 
pour la détente et le repos.

Touristes, familles, professionnels ou visiteurs 
de passage : les Résidences FENOU se pré-
sentent ainsi comme une solution d’héberge-

ment alliant indépendance, confort et convi-
vialité.

FENOU, une invitation à poser ses valises

Pour celles et ceux qui préparent un séjour à 
Porto-Novo, une adresse mérite donc d’être 
inscrite dans le carnet de voyage : les Rési-
dences FENOU, à Djassin Houinvié – Dowa.

Loin de chez vous, retrouvez la chaleur d’un 
foyer. Une promesse qui résume l’esprit de ces 

résidences : offrir au visiteur non seulement un 
lieu où dormir, mais surtout un cadre où il peut 
se sentir chez lui pendant son séjour.

Contacts :

Djassin Houinvié – Dowa, Porto-Novo
+229 01 98 90 46 40 / 01 55 49 99 99
+229 01 95 53 43 95 / 01 55 50 07 07

Augusta  DAKPOGAN

TOURISME À PORTO-NOVO
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HECM célèbre l’excellence et la culture le 24 octobre
La 27ᵉ édition de la Soirée de l’Ex-
cellence se tiendra au Palais des 
Congrès de Cotonou, avec au pro-
gramme la remise de diplômes, la 
distinction des meilleurs appre-
nants et l’hommage au corps pro-
fessoral.

La Haute École de Commerce 
et de Management (HECM) re-
nouvelle son rendez-vous annuel 
avec le mérite et la réussite aca-
démique. Le samedi 24 octobre 
2026, l’établissement organise la 
27ᵉ édition de sa Soirée de l’Ex-
cellence dans la Salle Rouge du 
Palais des Congrès de Cotonou, à 
partir de 15 heures. Cette cérémo-
nie réunira étudiants, enseignants, 
familles et partenaires autour de la 
célébration des performances aca-
démiques et de la promotion de la 
culture.

Au cœur de cette rencontre figurera 
la reconnaissance des efforts four-
nis par les apprenants tout au long 

de leur parcours. La remise offi-
cielle des diplômes aux nouveaux 
diplômés et la distinction des ma-
jors de promotion constitueront les 
principaux temps forts de cette cé-
lébration. L’événement sera égale-
ment marqué par la prestation de 
serment des nouveaux enseignants 
permanents, ainsi que par le port 
de toge des enseignants-cher-
cheurs récemment promus aux dif-
férents grades du Conseil africain 
et malgache pour l’enseignement 
supérieur (CAMES).

Une célébration entre mérite aca-
démique et culture

Au-delà de son caractère institu-
tionnel, la Soirée de l’Excellence 
entend offrir un cadre festif aux 
participants. Pour cette édition, 
plusieurs artistes béninois sont 
annoncés sur scène, notamment 
El Primo, Amy Mako, ainsi que 
le duo Conex et Don. Des pres-
tations artistiques et des tableaux 

culturels viendront enrichir le pro-
gramme, apportant une touche de 
convivialité à cette cérémonie 
consacrée à la réussite et à la re-
connaissance des compétences.

À travers cette initiative, la HECM 
entend consolider une tradition 
qui valorise aussi bien les perfor-
mances des étudiants que l’enga-
gement du personnel enseignant. 
La distinction des meilleurs appre-
nants et la mise à l’honneur des 
enseignants-chercheurs traduisent 
la volonté de l’établissement de 
promouvoir une culture du travail, 
de la rigueur et de la qualité dans 
l’enseignement supérieur.

Un rendez-vous pour valoriser la 
formation des cadres

La tenue régulière de cette céré-
monie constitue également une 
occasion pour la Haute École de 
Commerce et de Management de 
réaffirmer ses ambitions dans le 

secteur de l’enseignement supé-
rieur privé au Bénin. Dans un en-
vironnement professionnel mar-
qué par des exigences croissantes 
en matière de qualification et de 
compétences, la formation de 
cadres capables de répondre aux 
besoins des entreprises demeure 
un enjeu majeur.

Cette 27ᵉ édition s’annonce ainsi 
comme un moment de communion 
entre l’institution, ses apprenants, 
ses enseignants et ses partenaires. 
Elle permettra de célébrer les réus-
sites individuelles et collectives, 
tout en mettant en lumière le rôle 
de la formation dans le développe-
ment économique et social.

Les personnes souhaitant obtenir 
des informations complémentaires 
sur le déroulement de la cérémo-
nie peuvent joindre le comité d’or-
ganisation au +229 01 95 42 41 
71.

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR PRIVÉ AU BÉNIN
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ES LA PRATIQUE DE ZOGBODOMEY : UN APPEL AUX
BACHELIERS POUR UNE FORMATION TOURNÉE VERS L’EMPLOI
Sciences agronomiques, génie civil, travaux 
pratiques et professionnalisation : l’École Su-
périeure La Pratique ouvre ses portes aux nou-
veaux bacheliers et aux professionnels désireux 
de renforcer leurs compétences. Pour l’année 
académique 2026-2027, l’établissement invite 
les étudiants à venir nombreux s’inscrire afin de 
préparer leur avenir dans un cadre privilégiant 
l’apprentissage par l’action.

À l’heure où l’insertion professionnelle consti-
tue une préoccupation majeure pour les jeunes 
diplômés, le choix d’une formation adaptée aux 
exigences du marché du travail représente une 
étape déterminante. À Zogbodomey-Centre, non 
loin de FLUDOR, l’École Supérieure La Pra-
tique entend apporter sa contribution à la for-
mation d’une nouvelle génération de techniciens 
et de professionnels qualifiés. À l’occasion de la 
rentrée académique 2026-2027, l’établissement 
lance un appel aux bacheliers, aux nouveaux étu-
diants et aux professionnels souhaitant acquérir 
de nouvelles compétences : venir découvrir ses 
filières et accomplir les formalités d’inscription.

Une pédagogie qui privilégie l’apprentissage par 
l’action

« À l’École Supérieure La Pratique, les compé-
tences se construisent par l’action ». Cette de-
vise traduit l’orientation pédagogique que reven-
dique l’établissement. L’objectif est de permettre 
aux apprenants de ne pas se limiter aux connais-
sances théoriques, mais de les compléter par des 
exercices pratiques, des expérimentations et des 
activités en lien avec leur domaine de formation.

Cette approche se révèle particulièrement impor-
tante dans les secteurs techniques, où la maîtrise 
des outils, des méthodes de travail et des réali-
tés du terrain constitue un atout pour l’exercice 
d’un métier. En mettant l’accent sur la pratique, 
l’ES La Pratique entend accompagner ses étu-
diants vers une meilleure préparation aux défis 
du monde professionnel.

Des filières porteuses en sciences agronomiques 
et en génie civil

Pour la rentrée 2026-2027, l’établissement pro-
pose plusieurs parcours de formation dans deux 
grands domaines : les sciences agronomiques et 
le génie civil.

En sciences agronomiques, les candidats peuvent 
notamment s’orienter vers les filières suivantes :

* Sciences et Techniques de Production Végé-
tale ;
* Production et Gestion des Ressources Ani-
males ;
* Gestion des Exploitations Rurales et Agricoles.

Ces formations s’adressent notamment aux titu-
laires des baccalauréats C et D, ainsi qu’aux can-
didats titulaires du DEAT, selon les conditions 
d’admission propres à chaque filière.

Dans le domaine du génie civil, plusieurs spé-
cialités sont également proposées, notamment :

* Bâtiment, Travaux publics et Béton armé ;
* Topographie et Dessin-Projet de Bâtiment ;
* Assainissement général et Voiries et Réseaux 
divers (VRD).

Les titulaires des baccalauréats C, D et F ain-
si que du DIT peuvent être concernés, en fonc-
tion de la filière choisie et des critères d’admis-
sion applicables.

À travers ces différents parcours, l’école offre 

aux candidats la possibilité de s’orienter vers 
des secteurs essentiels au développement éco-
nomique, à la modernisation des infrastructures 
et à la valorisation du potentiel agricole.

Une ferme de plus de 50 hectares au service de 
la formation

L’un des atouts mis en avant par l’ES La Pra-
tique réside dans ses infrastructures consacrées 
à l’apprentissage pratique. L’établissement dis-
pose notamment d’une ferme agricole de plus 
de 50 hectares destinée aux expérimentations et 
aux activités de formation.

À cela s’ajoutent un laboratoire présenté comme 
moderne et équipé, ainsi que des salles de cours 
spacieuses. Ces installations ont vocation à fa-
voriser l’acquisition progressive des connais-
sances et la mise en application des enseigne-
ments reçus.

Pour les étudiants en sciences agronomiques, les 
activités pratiques constituent une occasion de 
se familiariser avec les réalités de la production 
agricole et de la gestion des exploitations. Dans 
les filières du génie civil, l’apprentissage tech-
nique vise également à rapprocher les connais-
sances académiques des exigences des métiers 
concernés.

Un établissement qui met en avant sa reconnais-
sance officielle

L’École Supérieure La Pratique indique être re-
connue et agréée par l’État béninois. Selon les 
informations communiquées par l’établissement, 
elle figure dans le Guide d’orientation des bache-
liers 2026-2027 du ministère compétent, à la 
page 95, sous le numéro 32.

L’école annonce des formations conduisant à des 
diplômes d’État, avec des parcours de Licence 
et de Master, ainsi que des possibilités de recy-
clage destinées aux personnes souhaitant actua-
liser ou renforcer leurs connaissances.

Les candidats sont invités à se rapprocher de 
l’administration pour obtenir des précisions sur 
les filières ouvertes, les conditions d’accès, les 
diplômes préparés et les modalités de validation 
des formations.

Des services pour accompagner les étudiants

Consciente des besoins des apprenants tout au 
long de leur parcours universitaire, l’ES La Pra-
tique met également en avant plusieurs services 
et commodités. L’établissement annonce notam-
ment des infrastructures sportives, un restaurant 
et une infirmerie.

Des chambres à coûts abordables sont propo-
sées aux alentours de l’école, tandis qu’une Mai-
son de l’Étudiant est annoncée en cours de ré-
alisation.

L’établissement fait également état de partena-
riats nationaux et internationaux destinés à fa-
voriser les possibilités de stages, de placement 
en entreprise et d’auto-emploi. Des bourses sont 
par ailleurs annoncées pour contribuer à alléger 
les charges liées aux études, sous réserve des 
conditions applicables.

Inscriptions : les futurs étudiants invités à se rap-
procher de l’administration

Pour constituer leur dossier d’admission, les 
candidats doivent notamment prévoir un formu-
laire de demande de formation, les copies légali-
sées des diplômes ou attestations requis, un acte 

de naissance sécurisé, une copie du Certificat 
d’identification personnelle (CIP), une lettre de 
recommandation ou d’engagement des parents 
ou tuteurs et deux photos d’identité.

Pour l’admission en Master, le diplôme de Li-
cence professionnelle dans la filière concernée 
est requis.

Les frais d’inscription annoncés sont de 25 000 
FCFA pour la Licence et de 50 000 FCFA pour 
le Master. Les frais de formation sont répartis en 
plusieurs tranches, selon les modalités commu-
niquées par l’établissement.

Les candidats sont toutefois invités à prendre 
contact avec les services administratifs pour 
obtenir la liste complète des pièces à fournir, 
les conditions financières détaillées et les éven-
tuelles dispositions particulières à leur filière.

Un appel pressant aux bacheliers et aux futurs 
professionnels

À l’occasion de cette rentrée académique 2026-
2027, l’École Supérieure La Pratique invite 
les nouveaux bacheliers, les étudiants en quête 
d’une orientation et les professionnels désireux 
de poursuivre leur formation à saisir cette op-
portunité.

Les futurs étudiants sont appelés à venir mas-

sivement se renseigner et s’inscrire, dans les fi-
lières correspondant à leurs ambitions et à leurs 
aptitudes. Pour les jeunes qui souhaitent trans-
former leurs connaissances en compétences 
concrètes, le choix d’un parcours professionna-
lisant peut constituer un levier important dans la 
préparation de leur avenir.

Située à Zogbodomey-Centre, non loin de FLU-
DOR, l’ES La Pratique se tient à la disposition 
des candidats pour les accompagner dans leurs 
démarches d’orientation et d’admission.

ES LA PRATIQUE : LES CONTACTS UTILES

Adresse : Zogbodomey-Centre, non loin de 
FLUDOR.

Téléphones : 01 63 63 04 04 / 01 29 80 40 40

WhatsApp : +229 01 56 90 00 00

E-mail : eslapratique2026@gmail.com

Rentrée académique 2026-2027 : futurs étu-
diants, prenez votre avenir en main et venez 
nombreux vous inscrire à l’École Supérieure 
La Pratique !

Emeric Joël ALLAGBE

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR / RENTRÉE ACADÉMIQUE 2026-2027
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Parcelles commerciales :
ultimatum aux attributaires
Les travaux doivent démarrer au plus tard le 31 décembre 
2026. À défaut, les bénéficiaires concernés risquent de perdre 
leur attribution sans mise en demeure préalable.

La Commission chargée de l’attribution des parcelles com-
merciales le long de la Route des Pêches, sur le tronçon Ma-
rie Stella-Adounko, hausse le ton. Les bénéficiaires des ter-
rains concernés sont appelés à respecter les délais fixés pour 
la concrétisation de leurs projets immobiliers.

Dans son rappel, la Commission précise que le démarrage 
effectif des travaux de construction doit intervenir au plus 
tard le 31 décembre 2026. Cette échéance constitue une exi-
gence à laquelle les attributaires sont tenus de se conformer.

Le risque de déchéance plane sur les retardataires

Le rappel est sans équivoque : tout manquement à cette obli-

gation entraînera la déchéance de l’attribution, sans mise en 
demeure préalable. Autrement dit, les attributaires qui ne res-
pecteront pas le délai imparti s’exposent à perdre les droits 
qui leur ont été accordés sur les parcelles concernées.

Cette mesure souligne la volonté de la Commission de veil-
ler au respect des conditions d’attribution et à la mise en va-
leur effective des espaces commerciaux aménagés le long 
de cet axe du littoral béninois.

À l’approche de l’échéance, les bénéficiaires sont donc in-
vités à accélérer les préparatifs et à engager leurs chantiers 
dans les délais prescrits, sous peine de sanctions.

Pour les attributaires concernés, le compte à rebours est dé-
sormais lancé.

Emeric Joël ALLAGBE

AMÉNAGEMENT DE LA ROUTE DES PÊCHES
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